
Mouvement social : Rassemblement en soutien devant le TGI,
lundi 24 avril 2023, 13h30  

Le  23 mars, notre camarade a été arrêté en fin de manif, placé en garde-à-vue
pendant 48h, déféré puis incarcéré en attendant sa comparution immédiate deux jours plus

tard. 

A l'audience du 27 mars, il a refusé la comparution immédiate et a été
libéré sous contrôle judiciaire avec une interdiction de manif en attendant sa

nouvelle audience le 24 avril. 

On lui reproche d'avoir exercé des violences sur les flics. 

 Nous savons très bien que les flics sont le bras armé de l’État, État qui, dans la
période actuelle, se montre particulièrement virulent et use de sa force pour

éteindre toutes formes de contestations. Les violences s'exercent au travail, dans
la rue, mais aussi au tribunal. La justice dans sa sale besogne, cherche à

dissuader quiconque de lutter !

Dans cette séquence, où le capitalisme fait monter la pression : violences d’États,
vie excessivement chère, l'exploitation au travail est de plus en plus insupportable, ne

restons pas isolés.

Nous appelons donc à venir le soutenir massivement, parce que lorsque l'État
attaque l'un des nôtres c'est l'ensemble du mouvement qu'il cherche à atteindre !

RENDEZ-VOUS LE 24 AVRIL DEVANT LA CITÉ JUDICIAIRE
DE POITIERS À 13H30

Salutations révolutionnaires
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